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Marc 10, 17-27 Comme Jésus se mettait en chemin, un homme accourut, et se jetant à genoux 

devant lui: Bon maître, lui demanda-t-il, que dois-je faire pour hériter la vie éternelle?18 Jésus lui 

dit: Pourquoi m'appelles-tu bon? Il n'y a de bon que Dieu seul.19 Tu connais les commandements: 

Tu ne commettras point d'adultère; tu ne tueras point; tu ne déroberas point; tu ne diras point de 

faux témoignage; tu ne feras tort à personne; honore ton père et ta mère.20 Il lui répondit: Maître, 

j'ai observé toutes ces choses dès ma jeunesse.21 Jésus, l'ayant regardé, l'aima, et lui dit: Il te 

manque une chose; va, vends tout ce que tu as, donne-le aux pauvres, et tu auras un trésor dans le 

ciel. Puis viens, et suis-moi.22 Mais, affligé de cette parole, cet homme s'en alla tout triste; car il 

avait de grands biens.23 Jésus, regardant autour de lui, dit à ses disciples: Qu'il sera difficile à ceux 

qui ont des richesses d'entrer dans le royaume de Dieu!24 Les disciples furent étonnés de ce que 

Jésus parlait ainsi. Et, reprenant, il leur dit: Mes enfants, qu'il est difficile à ceux qui se confient dans 

les richesses d'entrer dans le royaume de Dieu!25 Il est plus facile à un chameau de passer par le 

trou d'une aiguille qu'à un riche d'entrer dans le royaume de Dieu.26 Les disciples furent encore 

plus étonnés, et ils se dirent les uns aux autres; Et qui peut être sauvé?27 Jésus les regarda, et dit: 

Cela est impossible aux hommes, mais non à Dieu: car tout est possible à Dieu. 

*** 
 

v 17 : « Que dois-je faire pour hériter la vie éternelle ? » 

Cette question du jeune homme riche est sans aucun doute le cœur de notre évangile de Marc 10.  

La 1ère question que je me suis posée : cette question est-elle de nos jours encore pertinente ? Est-ce là une 

préoccupation de nos contemporains ? 

Avoir la jeunesse éternelle ou le plus longtemps possible : oui. Avoir une belle vie, être riche, célèbre : oui. 

Mais la vie éternelle ? Et puis que signifie avoir la vie éternelle ? 

Pour nous aider à mieux comprendre, certaines traductions bibliques ont traduit par « avoir la vie auprès de 

Dieu » ; car à l’époque de Jésus l’idée de résurrection était encore peu diffusée dans le monde juif. Ainsi pour 

l’Ancien Testament, la principale conséquence de la mort était, de ne plus être en relation avec Dieu (cf les 

psaumes qui disent « qui te louera Seigneur si on est mort ? »). L’idée de la vie éternelle était de croire que 

Dieu est avec nous de notre vivant mais aussi après la mort. 

Ainsi lorsque notre jeune homme riche demande à Jésus comment faire pour avoir la vie éternelle ? cette 

question est en lien avec la grande question du salut, d’être sauvé par Dieu. 

Mais là encore que veut dire de nos jours être sauvé par Dieu ?? 

De quels dangers nos contemporains ont-ils peur ? ont-ils besoin d’être sauvés par Dieu ? 

Du terrorisme, de la guerre qui n’a jamais été si proche de nous ? Ou encore du changement climatique ?  

De la violence sans cesse mise en valeur par les médias ? 

 

Revenons à notre histoire. v 17 : « Que dois-je faire pour hériter la vie éternelle ? » Cette question est pleine 

de bonne volonté et Jésus va y répondre dans un 1er temps sur le même registre en citant une partie des 10 

commandements (v 19). Et là surprise, notre homme répond : « Maître, j'ai mis en pratique tous ces 

commandements depuis ma jeunesse. » (v 20) 



On aurait envie de le féliciter d’être un homme si respectueux de la Loi, si parfait ! Peut-être que notre homme 

s’attendait à recevoir des compliments de la part de Jésus, de recevoir un beau certificat de « bonne conduite ». 

Mais Jésus lui dit au contraire de vendre tous ses biens et de le suivre. 

Première remarque : Je trouve que cet homme nous ressemble beaucoup, car nous aussi nous avons 

« besoin » que  nos « bonnes actions » soient reconnues par les autres comme bonnes ! Nous avons tous besoin 

de ce sentiment de « reconnaissance », d’une parole bienveillante « c’est bien, je suis fier de toi, tu es une 

belle personne ». Cela correspond à un besoin élémentaire de sécurité affective. 

Deuxième remarque : Jésus avant de demander au jeune homme riche de tout vendre et de le suivre, notre 

évangile dit « qu’il le regarda avec amour » (v 21). Je trouve ce regard de Jésus sur notre homme très 

important et très beau. Dans notre société où l’apparence prend de plus en plus de place, ce regard plein 

d’amour est une façon de me parler de l’Amour de Dieu pour chacun de nous, au-delà des critères de mode, 

de recherche de perfection, si important de nos jours. 

Troisième remarque : Lorsque Jésus dit (v 23) « Qu'il est difficile à ceux qui ont des biens d'entrer dans le 

royaume de Dieu ! » ; le premier contre sens à éviter est d’en faire une critique vis-à-vis des personnes riches 

et d’en faire un éloge de la pauvreté. Pour l’Ancien Testament la richesse est signe de la bénédiction de Dieu 

à l’image des richesses des patriarches, des rois d’Israël ou de Job. 

Alors comment comprendre ce v 23 « Qu'il est difficile à ceux qui ont des biens d'entrer dans le royaume de 

Dieu ! » ? 

Pour le dire autrement pourquoi cela est plus difficile pour les personnes riches d’entrer dans le royaume de 

Dieu ? Si la richesse n’est pas un obstacle pour rencontrer Dieu (Depuis toujours il y a des personnes riches 

qui sont généreuses et qui permettent à l’Eglise de vivre par leur don généreux … merci pour ces personnes) ; 

c’est plutôt les conséquences d’être riche qui peuvent être un frein pour entrer dans le royaume de Dieu. 

Lorsqu’on est riche, (on est toujours plus riche vis-à-vis de quelqu’un qui a moins de moyens financiers) on 

peut mettre de l’argent (ou une récolte à l’époque de Jésus) en réserve pour les périodes plus difficiles (dans 

le monde agricole une mauvaise récolte liée à une mauvaise météo). Ainsi si on se trouve dans une situation 

financière difficile (chômage, maladie, évènements climatiques) on est capable tout seul, grâce à ses 

économies de passer le cap et d’attendre des jours meilleurs.  

Ce qui n’est pas possible pour les personnes qui ne peuvent pas mettre de l’argent de côté (épargne) et qui 

face à un événement imprévu peuvent se retrouver dans une situation financière très compliquée … où il faut 

demander de l’aide à quelqu’un d’autre. 

Une personne dite riche, peut se débrouiller toute seule pour passer une difficulté. Elle est autonome, elle n’a 

pas besoin de demander une aide d’une autre personne … et peut ainsi cacher aux yeux des autres qu’elle 

traverse une difficulté. 

En effet il n’est pas toujours facile de demander de l’aide, particulièrement dans nos sociétés où il faut toujours 

être performant, qui accorde une grande importance à la réussite sociale, qui doit se voir (via les réseaux 



sociaux) par des signes extérieurs de richesses (une belle maison, une grosse voiture, des vêtements de 

marques, le dernier téléphone portable etc. ) 

Si déjà il n’est pas facile de demander de l’aide, nous avons tous notre fierté, notre orgueil, cela est encore 

plus difficile aujourd’hui où l’argent, la notion de la réussite professionnelle, sont très importants. 

 

Et là Jésus demande à notre jeune homme riche de tout vendre (perdre ses sécurités financières mais surtout 

sociales) et de le suivre ! Pour notre homme, mais aussi pour les contemporains de Jésus c’est une véritable 

révolution, car à l’époque de Jésus il y avait une seule et unique façon pour s’assurer d’être auprès de Dieu : 

respecter les 613 commandements donnés par Dieu (logique du salut par les œuvres). 

 

Le message de Jésus est radicalement différent ! C’est celui du salut par la grâce seule. Elle ne dépend pas de 

nos actions (appliquer à la lettre la loi de Dieu) mais elle est un don gratuit, un héritage liée à notre filiation 

d’enfants de Dieu. D’ailleurs il est intéressant que notre jeune homme riche parle bien d’héritage. (v 17) « Que 

dois-je faire pour hériter la vie éternelle ? » 

En droit lorsqu’on reçoit un héritage, ce n’est pas lié à nos bonnes actions mais à notre filiation. Et même des 

enfants qui n’ont plus de lien avec leurs parents, qui peuvent être vus (par exemple par les autres frères et 

sœurs) comme de mauvais enfants ont aussi droit à leur héritage. Cela peut sembler parfois injuste mais c’est 

la Loi (on ne peut pas totalement déshériter l’un de ses enfants). En principe les parents continuent à aimer 

leur enfant même si les relations sont difficiles, rompues. Si cela est vrai dans des relations parents-enfants ; 

cela est encore plus vrai pour Dieu et tous les humains qui sont enfants de Dieu … même s’ils ne le savent 

pas, même si cela leur est totalement indifférent. 

 

Mais il n’est pas toujours facile, bizarrement, de recevoir un cadeau. On a peur d’être redevable, d’être 

dépendant de celui qui donne, de Dieu. Notre besoin d’indépendance, notre orgueil nous pousse à ne vouloir 

rien devoir à personne, même pas à Dieu. Jésus nous invite donc, à la suite du jeune homme riche, de lâcher 

prise, d’accepter que tout ne dépend pas de nous. Pour les personnes qui aiment tout contrôler, être maitre de 

leur temps, de leurs actions, cela est encore plus difficile.  

Suivre Jésus à la suite du jeune homme riche, c’est accepter de dépendre de Dieu, à l’image des enfants qui 

dépendent de l’amour de leurs parents. Il faut accepter d’être parfois en insécurité, de ne pas savoir de quoi 

sera fait demain … et en même temps d’apprendre à faire confiance à l’Amour de Dieu.  

Si nous marchons dans les pas de Dieu, rien de mal ne peut nous arriver, car nous ne sommes pas seuls même 

pour affronter les difficultés de la vie. 

La vie en général est pleine de surprises bonnes mais aussi douloureuses. Pour vivre, pour marcher il faut 

accepter une part d’insécurité. Certes, je peux tomber au moindre faux pas, mais Dieu est là pour m’aider à 

me remettre debout. 

 

Merci Seigneur pour ton amour, pour ta présence à nos côtés quoi qu’il arrive. Voilà notre véritable richesse. 



Aide-nous à te faire confiance, à croire que rien jamais ne peut nous séparer de toi, que la vie est un cadeau 

malgré les épreuves, nos chutes. Car avec toi, grâce à ton Amour, ton pardon il est toujours possible de se 

remettre en marche vers toi et vers nos frères et sœurs en Christ, en humanité. Amen. 

Marie Vialard 


